ANNEXE:
INFORMATIONS SUR NOTRE ANATOMIE
Les tailles moyennes des femmes et des hommes d'OUMMO sont respectivement de 195,0 et 208,2 cm. L'écart type autour de ces valeurs moyennes est de 4,5 cm pour les femmes et de 4,8 cm pour les hommes. Les expéditionnaires détachés sur OYAGAA sont en principe sélectionnés parmi les hommes de taille inférieure à un ENMOO (environ 187,4 cm) et les femmes d'une taille inférieure à 179,4 cm. Vu le faible nombre d'OEMMII qui possède à la fois un organe phonique fonctionnel et une taille appropriée il est cependant difficile de satisfaire ces critères. Ainsi, AYIOA I fils de ADAA 67, dont je dépends, excède les deux mètres, d'autres raisons ayant prévalu pour sa participation à cette expédition. Il peut difficilement se mélanger aux habitants des pays du sud de l'Europe mais cela pose moins de problèmes dans les régions situées au nord où sa corpulence n'est pas exceptionnelle.

Notre corpulence excède légèrement la vôtre avec un indice de masse corporelle moyen variant entre 25 et 30. 

Ceci est dû à l'existence chez nous d'une importante couche adipeuse sous-cutanée. Notre derme est également parcouru de canaux richement innervés capables d'entrer en turgescence selon les conditions de température en s'emplissant d'une substance huileuse appelée IGGIYAEMOY. Ce mécanisme nous permet de nous protéger des températures extrêmes qui peuvent régner à certaines périodes sur OUMMO. Il agit de façon réflexe, comme le frisson ou l'effet de chair de poulet chez vous, en comprimant les vaisseaux sanguins pour limiter le débit sous cutané et éviter ainsi la dissipation de la chaleur corporelle. Lorsque la température est plus élevée, cette substance huileuse reflue dans des poches sous-épidermiques situées au niveau de l'abdomen et des hanches. Notre épiderme présente, au niveau de ces poches, une coloration jaune orange révélatrice qui est propre à notre race d'OUMMO. Nous transpirons comme vous, bien que dans une moindre mesure, de l'eau salée mêlée d'impuretés, mais nos pores exsudent également on permanence de minuscules gouttes d'IGGIYAEMOY Ce mécanisme est à triple fonctionnalité. il joue un rôle de lubrifiant pour l'épiderme, de régulateur thermique et d'émetteur phérormonal. Cette huile dégage en effet une odeur subtile, spécifique à chaque individu. Nous pouvons trouver agréable ou non l'odeur personnelle d'un individu, la sensation étant différente pour chacun. Suivant les cas, elle peut provoquer des réactions d'irritabilité ou d'excitation sexuelle au delà d'une certaine concentration. L'émission d'IGGIYAEMOY est plus intense lors de la période d'ovulation de nos YIEE , après un effort physique intense, sous l'effet de la douleur ou de la peur, ou lorsque la température externe excède 16°C.

Un bain de vapeur quotidien est nécessaire pour disperser l'excès d'IGGIYAEMOY que nous exsudons chaque jour dans le confort thermique de nos habitations. Ceci est nécessaire pour éviter de provoquer en communauté des réactions agressives ou sensuelles par la cause d'une trop forte concentration phérormonale épidermique. Nous pouvons nous abstenir de ce bain durant un maximum de 1200 OUW (60 heures terrestres environ) car une concentration phérormonale minimale est nécessaire pour atteindre une excitation correcte lorsque nous désirons pratiquer l'acte sexuel entre conjoints. Nous entretenons le mécanisme protecteur réflexe provoquant l'afflux d'IGGIYAEMOY dans nos canaux dermiques, nécessaire à notre survie dans des conditions de froid intense, on ouvrant sur l'extérieur le toit transparent de notre chambre à coucher une nuit sur deux. 
Nous pouvons ainsi supporter, sans vêtement protecteur et sans activité musculaire, des températures pouvant s'abaisser jusqu'à 2°C à condition d'être abrités du vent et de la pluie. La température intérieure de nos habitations est généralement régulée entre 8°C et 14°C. Nous supportons la chaleur jusqu'à environ 28°C mais ne pouvons évacuer efficacement l'excès de température interne que sur des durées limitées et uniquement si nous laissons exposée à l'air libre une grande partie de notre épiderme, ce qui nous est impossible sur votre planète. Notre peau prend alors un aspect légèrement hâlé comme si nous étions recouverts d'huile solaire. Cet excès d'exsudation se traduit inévitablement par un dégagement phérormonal excessif qui excite vos animaux, on particulier les chiens et les insectes volants. Nous réduisons notre activité sur OYAGAA durant les mois d'été où nous privilégions les opérations de contacts ou d'analyse scientifique à l'intérieur d'un local convenablement climatisé.

Vous vous demandez sans doute pourquoi je vous révèle gratuitement des informations sur notre anatomie qui pourraient permettre de nous identifier aisément. Sachez que j'ai ordre de mon supérieur et de notre conseil de OUMMO pour le faire. En premier lieu, cette information est déjà disponible au sein des services secrets de vos gouvernements qui détiennent deux de nos compatriotes décédés sur cette planète et refusent de nous restituer leurs corps malgré nos suppliques officielles. En second lieu, cette information ne nous est préjudiciable que dans le cas où les parties révélatrices de notre anatomie sont exposées, ce qui ne saurait être que par une action volontaire de notre part. Nous disposons des moyens pour camoufler ces particularités anatomiques par utilisation d'un maquillage approprié. Nous nous réservons la possibilité de nous identifier auprès de vos frères en leur dévoilant au besoin ces détails anatomiques pour leur prouver notre origine. Nous avons d'autres marques épidermiques révélatrices mais nous ne les dévoilerions en tout état de cause que sous la contrainte.

Je vous demande instamment, comme pour les autres lettres, de garder cette information confidentielle ou au sein d'un groupe restreint de vos frères limité à 4 personnes de confiance - en supplément de vous - qui devront s'engager à ne pas la révéler hors de ce groupe. Il est extrêmement important qu'elle ne soit pas rendue publique.

